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tribune de la minorité

V
Que fait la nouvelle municipalité ?

Voilà 6 mois qu’une équipe de 
résurrection de la défunte gauche 
plurielle est aux commandes de 
notre ville. 
Comme toujours, il est normal 
qu’une période « d’état de grâce » 
permette de présenter les grands 
axes de la politique qui sera menée 
au cours des années à venir. Malheu-
reusement, on peut légitimement 
s’interroger : Philippe DURON est-il 
réellement aux commandes ? Est-il 
Maire de CAEN, Député ou toujours 
aux commandes de la Région ?
Les conseils municipaux sont le 
plus souvent de simples références 
à des doctrines politiques, émaillés 
de votes de motions qui n’ont aucu-
ne valeur juridique, et qui évitent 
de prendre des décisions sur des 

projets de fond.
La politique menée est une politi-
que de « poudre aux yeux » qui ne 
doit pas échapper aux Caennaises 
et Caennais. L’exemple de la pié-
tonisation de la place Saint Sau-
veur en est une réelle illustration. 
Décidée après une mascarade de 
concertation avec les riverains et les 
commerçants, qui à l’évidence n’ont 
pas été entendus, sans discussion au 
conseil municipal, sans mesure des 
contraintes, il est évident qu’il s’agit 
d’un premier échec de la politique 
« duronnienne ». 
Le coût de cette opération reste 
inconnu, il aurait été imputé sur le 
budget voirie qui a pourtant bien 
besoin de rénovation par endroits !
Les commerçants voient leur chif-

fre d’affaires diminuer, la place est  
totalement déserte en journée, 
l’équipe municipale s’en satisfait et 
en contrepartie envoie les Caennais 
cueillir les fleurs des champs en 
ville… Est-ce la première étape de 
la redynamisation économique de 
notre centre ville ???
Plus grave, le Maire de Caen, égale-
ment Président de la communau-
té d’agglomération a lancé l’idée 
de la rénovation de la piscine…  
avant qu’un nouveau projet ne soit 
étudié ! 
Soucieux des deniers des contri-
buables de l’agglomération nous 
sommes légitimement inquiets 
des sommes avancées pour cette 
rénovation (6 millions d’euros), qui 
partiront très vite en fumée si un 

nouveau complexe voit le jour. Nous 
sommes favorables à la construc-
tion d’un nouveau stade nautique 
nous l’avons toujours dit, c’est ce 
projet qu’il fallait accélérer, et non 
une rénovation couteuse pour une 
période inévitablement courte.

Décider c’est prévoir, nous pensons 
qu’aujourd’hui la municipalité gère 
dans l’urgence, sans vision d’avenir, 
et ne prévoit rien… le contribuable 
caennais ne va pas tarder à s’en ren-
dre compte.

Le groupe Caen 2014
DC. Badache, F. Chazal,  

G. Grollier, M. Guétin,  
B. Le Brethon, C. Pradal,  

P. Préel, M. Vincent, L. Willaume

AAu travail ! La rentrée permet de 
dresser un bilan en attendant pour 
Caen autre chose que des paroles, 
mais des actes ….

Place Saint Sauveur : sur les pavés 
quelques soirées, et le jour sous 
les pavés le désert et non la plage. 
L’expérimentation a laissé une place 
vide les 2/3 du temps, isolée de la 
vie caennaise. L’impréparation due 
à l’application bornée et hâtive d’un 
engagement de campagne n’a pas 
offert cet espace aux Caennais mais 
les en a privés. Les commerçants du 
Vaugueux s’alertent à raison d’un 
Vaugueux bis, ceux de la place sont 
mécontents. Arrêter la circulation 
ne suffit pas pour faire venir. La 
place sera un lieu de vie si les élus 
proposent autre chose que du déjà 

vu à Caen. Faute d’imagination,  mal-
gré un budget conséquent, l’expéri-
mentation frôle l’amateurisme : un 
coup pour rien, sauf pour le budget 
de la ville, il était pourtant impor-
tant de réussir !

Un lycée international enfin ? Le 
départ du 18e RT de Bretteville sur 
Odon, nous oblige à rebondir face 
à cette perte humaine et économi-
que. Soyons inventifs, montrons que 
nous sommes ambitieux pour notre 
agglomération et notre ville en réu-
tilisant ce vaste terrain et ces bâti-
ments laissés vacants. Battons nous 
pour pouvoir y installer le lycée 
international que nous défendons 
depuis longtemps : l’infrastructure 
s’y prête idéalement avec son gym-
nase, ses logements, sa piscine... La 

proximité avec l’aéroport permet 
de développer ce lien à l’internatio-
nal qui nous manque en le reliant 
à une zone d’activité économique 
moderne tournée vers l’innovation. 
Alors, des actes ! 

Samedis à l’école, c’est fini : la muni-
cipalité actuelle a eu plus de 5 mois 
pour réfléchir à une nouvelle organi-
sation des services éducatifs sur ce 
nouveau temps dont vont bénéficier 
les familles. C’est une opportunité 
pour proposer des activités pédago-
giques et ludiques nouvelles pour 
tous les âges, un vrai service munici-
pal en lien avec les structures et les 
associations de la ville. Là aussi, nous 
attendons de l’équipe municipale 
qu’elle soit efficace, vouloir diriger 
Caen, c’est travailler vite ! Cinq mois 

c’est suffisant !
Trois sujets, tant d’autres à traiter : 
devenir du Chemin Vert et du Col-
lège Jacquard, les Rives de l’Orne, 
la Presqu’île, Beaulieu, l’urgence  
de nouvelles places en crèche, la  
2e ligne de tramway… C’est mainte-
nant que la capacité de la nouvelle 
équipe à conduire un véritable pro-
jet pour Caen et ses habitants va être 
mesurée. Il paraît qu’avec 5 adjoints 
de plus  ce sera plus facile !

Alors au travail, nous ne nous 
contenterons pas des mots !

Sonia de La Provôté,  
Luc Duncombe, Gilles Tonani, 

groupe  « La voix  
du Centre à Caen »
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Des garderies périscolaires pour chaque quartier dès cette rentrée
Depuis le début du mandat la nouvelle majorité 
s’est engagée à faire de Caen une ville solidaire 
où chacun puisse trouver sa place. Cela passe 
notamment par une action volontariste en 
faveur des familles.

Nous avons pris la décision de mettre en 
place une garderie périscolaire dans les quar-
tiers de la Guérinière, de la Grâce de Dieu, 

et du Chemin Vert. Désormais ce service qui 
n’existait pas dans ces secteurs de la ville sera 
accessible à tous les parents dès la rentrée. 
Cela répond à notre souci d’égalité d’accès 
aux mêmes services pour toutes les familles 
quel que soit l’endroit où l’on habite. De plus 
nous accompagnons cette initiative d’un autre 
objectif social en mettant en place l’expéri-
mentation d’une tarification différenciée en 

fonction des revenus.
Ce que nous souhaitons, c’est améliorer signifi-
cativement la politique de la Ville dans l’accueil 
sur le temps périscolaire. Et il est vrai que la 
politique nationale manque d’ambition sur ces 
questions : entre les suppressions de poste et 
la pagaille organisée par l’annonce de la sup-
pression de l’école le samedi matin, les moyens 
attribués à l’école sont en diminution.

Nous souhaitons pour notre part œuvrer plei-
nement dans le cadre de notre responsabilité 
sur l’école en permettant à tous les élèves 
de la ville de pratiquer des activités périsco-
laires, qu’elles soient artistiques, culturelles 
ou sportives.

Groupe P.S.

« Place » au bon point de l’été !
L’été 2008 s’achève dans un climat pesant 
quand beaucoup trop de nos concitoyens 
n’ont pas pu se payer de vacances.
Voilà encore une raison de se satisfaire de 
l’expérience de piétonisation de la Place 
Saint Sauveur où tant d’animations ont créé 
l’événement tout l’été.

Place à la reprise et pour le travail municipal, 
place au débat budgétaire : de quelles res-
sources allons-nous disposer pour conduire 
des politiques et mener à bien des projets 
dont nous avons pu constater – après une 
première série de rencontres avec les habi-

tants dans les quartiers fin juin – la nécessité 
et l’attente.

Dans notre pays où, sauf pour quelques privi-
légiés, les caisses sont vides ;

Dans notre pays où le gouvernement laisse 
s’aggraver la précarité, refuse d’intervenir 
pour limiter les pertes d’emplois dans le 
secteur marchand, mais poursuit sa politique 
de suppression d’emplois publics : dans les 
écoles, à l’hôpital, et à présent même dans 
l’armée – dans l’agglomération, ce sont 1000 
emplois directs qui disparaissent avec le 

18e Régiment de Transmissions – au moment 
où les points chauds se multiplient sur notre 
planète comme en témoigne la mort au com-
bat d’un Caennais de 20 ans en Afghanistan ;

Dans notre pays où le déficit du commerce 
extérieur explose ;

Dans notre pays où tout augmente (loyers, 
taux d’intérêt, énergie, alimentation de base) 
sauf les salaires, d’où cette perte constante de 
pouvoir d’achat ;
Dans notre pays où tout devait devenir possi-
ble : tout devient passable.

Il ne faut jamais se fier aux bonimenteurs !

C’est dans ce contexte, cette récession qui 
ne dit pas son nom, que nous allons devoir 
construire le budget d’une ville qu’il faut 
rendre plus solidaire et plus active, au cœur 
d’une agglomération à mieux équiper pour la 
faire plus repérable.

Pascal Blanchetier - Valérie Huard
Elus MRC de la ville de CAEN

CComme plus de 40% de la population, les 
mauvaises nouvelles n’ont pas pris de vacan-
ces. Ceux qui ont changé d’air, l’ont fait au 
prix d’énormes sacrifices. 
Tous les indicateurs économiques ont viré 
au rouge. La France en panne subit de plein 
fouet les conséquences des crises à l’échelle 
mondiale et la brutalité de la politique du 
gouvernement.
La rentrée scolaire est marquée par la sup-
pression des cours le samedi matin, par de 
nouveaux programmes allégés et recentrés 

sur un minimum de matières. Alors qu’un 
effort important devrait être accompli dans 
ce domaine, le gouvernement multiplie les 
coups contre le système éducatif, lui impo-
sant une cure d’austérité. Avec 13 500 sup-
pressions de postes prévues, la qualité de 
l’enseignement, l’accompagnement des élè-
ves, en particulier ceux en grande difficulté, 
les conditions de travail des personnels sont 
touchés.
La mise en place d’un service minimum 
d’accueil remet en cause le droit de grève des 

enseignants et ne règle en rien les difficultés 
que rencontrent les familles lors d’absences 
d’enseignants non remplacés. Une garderie 
ne peut se substituer au système éducatif. Les 
communistes avec d’autres à gauche ont dit 
leur opposition à cette loi qui met à contribu-
tion les communes. 
L’école est le fondement de notre société. 
Quelle que soit son origine sociale, chaque 
jeune a droit à un haut niveau de culture et 
d’enseignement. Je serai à vos côtés pour 
favoriser l’éducation, la culture, le sport pour 

le plus grand nombre et pour combattre tous 
les projets qui tendent à creuser les inégalités 
sociales et qui remettent en cause la réussite 
de chacun.

Pour le groupe communiste,
Annie Lebon

Adjointe au maire,  
chargée des affaires scolaires

L
Au service de la communauté caennaise…

Le groupe Citoyens à Caen – Parti Radical de 
Gauche (CàC-PRG) est composé de 9 élus 
dont 3 ont exercé un ou plusieurs mandats 
dans l’opposition (Xavier Le Coutour, Pascale 
Cauchy, Jean Louis Touzé) aujourd’hui adjoints 
au logement et à l’urbanisme, à la petite enfance 
et l’éducation, à la police municipale et au 
foncier. Michel Dubois, adjoint à la culture et 
Jacky Toullier, adjoint à l’État-civil et de quar-

tier et quatre conseillers complètent l’équipe 
(Nathalie Lamendour, Fabrice Le Vigoureux, 
Claudine Maguet, Agnès Meriat).
Notre groupe s’inscrit dans la majorité comme 
force de proposition sous le signe de la soli-
darité. Il possède un large éventail de compé-
tences et une bonne visibilité de la politique 
dans la ville.
Guidé par des valeurs fortes que sont la laï-

cité, l’humanisme et la solidarité, le groupe  
CàC-PRG participera, de façon active et vigi-
lante, à la mise en oeuvre de la politique muni-
cipale : attention aux plus pauvres, équité sur le 
territoire et prise en compte de la parole des 
Caennais. Ainsi depuis le début de notre mandat 
plusieurs questions nous ont mobilisés : le loge-
ment social, l’accueil des enfants après l’école, 
la réflexion sur notre cadre de vie et les moyens 

pour contribuer aux adaptations nécessaires 
aux changements climatiques. 
Notre engagement sera à la hauteur de l’attente 
des Caennais.

Les élus du groupe  
Citoyens à Caen - PRG

Pour nous joindre :  
Citoyens à Caen PRG, BP 54 14007 

Caen Cedex.

P
Place Saint Sauveur piétonne : un essai à transformer

Piétonniser est pour les élus Verts une mesure 
concrète contre le changement climatique 
et l’augmentation du prix du carburant. Car 
c’est notamment la qualité moindre des espa-
ces publics des villes qui a été un des moteurs 
de l’étalement urbain. Afin d’imaginer travail, 
résidence, achats et loisirs en ville, il faut 
permettre à tous de se réunir dans des places 
piétonnes et offrir des rues animées à la circu-
lation apaisée et des îlots de calme.
Du 14 juillet au 16 août, la place Saint Sauveur 
a offert un nouveau visage, plus attractif : sous 
le parking, la nouvelle majorité a retrouvé 
un usage plus noble à ce magnifique espace. 

Rétrocédée un temps aux piétons, habitants, 
cyclistes, enfants et chalands, elle est (re)
devenue un élément essentiel de notre cen-
tre-ville. Les élus Verts sont satisfaits d’avoir 
participé à la renaissance de ce si beau terri-
toire. Quelques critiques se sont fait entendre, 
beaucoup de félicitations et d’encourage-
ments également. Tant mieux, il n’existe pas 
de démocratie sans débat et pas de projet 
de ville sans démocratie. L’appropriation par 
les habitants, les clients, les touristes et les 
passants ne se décrétant pas, il reste des ajus-
tements à trouver pour en faire le lieu porteur 
dont le centre-ville de Caen, ses commerces 

surtout, ont plus que jamais besoin. Ce travail 
passe par la concertation.
Pour les élus Verts, la piétonisation à Caen 
doit se poursuivre et même s’amplifier. 
Piétonniser c’est démontrer qu’un modèle de 
ville sans voiture, douce et partagée, verte et 
agréable, est possible. C’est œuvrer pour l’at-
tractivité du commerce qui en sort gagnant, 
tous les bilans le montrent.
Les élus Verts travaillent en ce sens. Cela 
passera, c’est évident, par la piétonisation 
complète des rues semi-piétonnes (rues Saint 
Pierre, Ecuyère, Arcisse de Caumont…) et de 
celles qui ont vocation à le devenir, par le réa-

ménagement et la revitalisation de plusieurs 
places (République, Anciennes boucheries, 
Quatrans, Liberté…), par un souci permanent 
de l’espace public et de ce qui s’y déroule… 
Les élus Verts se donnent comme objectif de 
faire de Caen une ville durable, et nous serons 
dans l’action, d’aujourd’hui à demain.

Les élus Verts
Annie Berger, Samia Chehab,  

Colette Gissot, Francis Joly,  
Rudy L’Orphelin, Jean-Luc Veret 
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